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Comme dans toutes 
les élections, les tra-
vailleurs sont invités à 
choisir le nom du pan-
tin dont les capitalistes 
tireront les ficelles.

En effet, les princi-
paux candidats à la 
présidentielle aspirent 
tous à gouverner dans 
le cadre du système 
capitaliste. Aucun ne 
remet en cause la main-
mise des grands action-
naires sur les entre-
prises, sur l’économie, 
ce qui signifie qu’ils 
acceptent à l’avance de 
se soumettre à leurs 
quatre volontés.

Face à ces représen-
tants de la bourgeoi-
sie, je me présente pour 
faire entendre le camp 
des travailleurs, tous 
ceux qui contribuent 
à faire fonctionner la 
société et produisent 
toutes les richesses.

J’affirmerai que les 
emplois, les salaires, 
les conditions de tra-
vail et les retraites 
doivent passer avant 
les dividendes des 

actionnaires et les 
revenus des PDG.

En votant pour ma 
candidature, les tra-
vail leurs pourront 
exprimer leur oppo-
sition aux politiques 
antiouvrières de la 
droite et de la gauche 
gouvernementale. Ils 
affirmeront ainsi leur 
volonté de se préparer 
à riposter aux attaques 
du futur président, 
quel qu’il soit.

Par ce vote, ils approu-
veront les mesures 
qu’il faudra imposer 
à la bourgeoisie afin 
de mettre fin au chô-
mage, aux bas salaires 
et à la situation catas-
trophique des classes 
populaires.

Ce sera le vote de ceux 
qui voudront, à travers 
cette élection, lever 
le drapeau rouge des 
travailleurs, affirmer 
leur confiance dans la 
solidarité ouvrière et 
dans leurs capacités 
à mener la lutte pour 
leur émancipation.
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Augmenter les salaires et les 
pensions ; interdire les licencie-
ments et les suppressions d’em-
plois ; répartir le travail entre tous 
sans baisse de salaire ; contrôler 
les comptes des entreprises, des 
bourgeois et des politiciens à 
leur service : tout cela est néces-
saire pour que les travailleurs ne 
fassent pas les frais de la crise et 
que les familles populaires sortent 
de la misère.

Nathalie Arthaud popularise 
ce programme dans la cam-
pagne présidentielle. Mais 
seuls les travailleurs, par leurs 
grèves et des manifestations 
massives, c’est-à-dire par la 
lutte de classe, pourront l’impo-
ser au patronat et à l’État.

On nous dit maintenant qu’il 
faudrait voter utile dès le premier 
tour contre Le Pen.

Mais choisir le moins pire, c’est 
entériner par avance des sup-
pressions d’emplois dans les 
hôpitaux, les écoles et les col-
lectivités locales. C’est accepter 
une augmentation du temps de 
travail et la baisse des salaires. 

C’est préparer de nouvelles désil-
lusions qui renforceront le Front 
national.

Alors, la seule façon de voter 
utile, c’est de dire clairement 
qu’il n’y a pas de sauveur 
suprême. C’est se préparer à 
riposter aux attaques du futur 
président, quel qu’il soit. C’est 
voter Nathalie Arthaud.

VOTER UTILE, 
C’EST VOTER POUR SON CAMP



CONTRE LE CAPITALISME LES EXIGENCES DES TRAVAILLEURS

On élit le président mais 
pas les véritables maîtres 
de la société qui possèdent 
les grandes entreprises et 
les banques. Ils s’appellent 
Michelin, Bolloré, Dassault 
ou Peugeot.

Les têtes changent au som-
met de l’État, ces grandes 
f a m i l l e s  b o u r g e o i s e s 
accroissent leur fortune en 
pompant toutes les richesses 

créées par les travailleurs. 
Exemple : Bernard Arnault 
possède 39 milliards, deux 
fois plus qu’il y a cinq ans.

Pour changer leur sort, les 
travailleurs devront prendre 
le contrôle des grandes 
entreprises, à commencer 
par les 243 de plus de 5 000 
salariés qui dominent l’éco-
nomie française.

LES VRAIS MAÎTRES 
DE LA SOCIÉTÉ

Avec Uber, Airbnb ou Ama-
zon, on nous promet que les 
entreprises liées à internet 
vont fournir de nouveaux 
emplois voire remplacer le 
salariat. Mais si les technolo-
gies sont nouvelles, l’exploita-
tion ne l’est pas.

Les chauffeurs Uber, qui 
ont manifesté ces derniers 
mois, doivent travailler par-
fois 70 heures par semaine 

pour gagner tout juste le smic. 
Uber les met en relation avec 
l’utilisateur final et les appelle 
« partenaires », mais leur 
laisse tout juste de quoi payer 
leur voiture, le carburant et 
les cotisations sociales.

En fait de « travailleurs 
indépendants », ils sont sur-
tout des exploités et appar-
tiennent à la grande classe des 
travailleurs.

UBER, VTC : 
LE MIROIR AUX ALOUETTES

Bien qu’elle critique sévè-
rement le gouvernement de 
Hollande, Marine Le Pen n’a 
jamais soutenu les travailleurs 
quand ils se sont mobilisés 
pour défendre leurs intérêts, 
comme lors des manifesta-
tions contre la loi El Khomri.

Au contraire, à l’image de 
sa nouvelle idole Trump, le 

milliardaire-président amé-
ricain qu’elle admire, elle 
veut séduire le patronat et les 
banquiers.

Elle se prétend candidate du 
peuple mais c’est une ennemie 
non seulement des immigrés 
qu’elle attaque, mais de tous 
les travailleurs qu’elle cherche 
à diviser face au patronat.

LE PEN, 
FAUSSE CANDIDATE DU PEUPLE

Le Pen prône un « protec-
tionnisme intelligent  » et 
Mélenchon un « protection-
nisme solidaire », prétendant 
protéger ainsi les emplois. 
Mais créer des barrières 
douanières n’empêchera pas 
le patronat de continuer à 
licencier pour accroître ses 
profits.

Par contre, de telles taxes 
entraîneraient des augmenta-
tions de prix qui réduiraient 

le pouvoir d’achat des classes 
populaires. Le protection-
nisme n’a jamais servi les 
intérêts des travailleurs : il 
les appauvrit et, en plus, il les 
divise en leur désignant les 
travailleurs des autres pays 
comme des concurrents.

Ce ne sont pas les frontières 
qu’il faut contrôler, ce sont les 
entreprises, qu’elles soient 
françaises ou étrangères.

LE PIÈGE DU PROTECTIONNISME



CONTRE LE CAPITALISME LES EXIGENCES DES TRAVAILLEURS

Libye, Mali, Centrafrique, 
Moyen-Orient : la France 
n e  c e s s e  d ’ i n te r ve n i r 
militairement.

À chaque fois, le gouver-
nement prétend défendre 
la démocratie, et invoque 
la lutte contre le terro-
risme. Mensonges ! Quand 
les grandes puissances font 
la guerre, c’est pour leurs 
intérêts !

Quant aux ventes d’armes 
françaises, y compris à des 
dictateurs, elles battent 
des records : Rafale, sous-
marins, etc. Une fraction 
seulement des dépenses 
militaires permettrait d’éli-
miner la faim dans le monde. 
Mais pour cela, il faudrait en 
finir avec le capitalisme et 
ses frères jumeaux : l’impé-
rialisme et le militarisme.

À BAS L’IMPÉRIALISME 
ET SES GUERRES !

 ...de profits pour les seules entreprises 
du CAC40, en 2016, c’est :

• 2 millions d’emplois
• ou la construction 

de 230 hôpitaux
• ou la construction 

de 700 000 logements.

76 MILLIARDS D’EUROS

Le fléau du chômage pèse 
sur les six millions de tra-
vailleurs sans travail, sur 
les jeunes, sur ceux qui 
subissent le chantage à 
l’emploi pour accepter des 
salaires au rabais et des 
cadences infernales.

Alors, il faut interdire les 
licenciements. Et d’abord 

dans les entreprises qui 
font des profits, comme 
Sanofi qui a versé l’an der-
nier 6,5 milliards à ses 
actionnaires alors qu’elle 
supprime des emplois. Il 
faut répartir le travail entre 
tous, sans baisse de salaire, 
en réquisitionnant les 
superprofits des grandes 
entreprises.

INTERDICTION DES 
LICENCIEMENTS ET RÉPARTITION 
DU TRAVAIL ENTRE TOUS !

En dix ans, le smic a aug-
menté de 15 % quand les 
salaires des PDG grimpaient de 
65 %. Les salaires ou les pen-
sions de retraite sont bloqués 
tandis que le gaz, les loyers et 
tous les prix ne cessent d’aug-
menter. Et combien de travail-
leurs ne touchent pas le smic 
du fait des contrats courts, 
des périodes de chômage, des 
temps partiels imposés ? 

Les patrons du CAC 40 

affichent fièrement 76 mil-
liards de bénéfice en 2016. 
Voilà ce qu’ils ont tiré de 
l’exploitation de millions de 
travailleurs. Piochons dans 
ces profits pour augmenter 
tous les salaires et les pen-
sions de 300 euros. Pas un 
salaire ne doit être inférieur à 
1800 euros net ! C’est un mini-
mum pour vivre décemment.  
Et les salaires et les pensions 
doivent être indexés sur la 
hausse réelle des prix.

AUGMENTATION DES SALAIRES 
ET DES PENSIONS

Quand les dirigeants d’une 
entreprise ferment une usine, 
suppriment des emplois ou 
refusent d’augmenter les 
salaires, ils invoquent tou-
jours des difficultés.

Ainsi, Vivarte (La Halle, 
André…) supprime des cen-
taines d’emplois, après avoir 
engraissé ses actionnaires.

Il n’y a aucune raison de lais-
ser les capitalistes s’abriter 
derrière le secret des affaires 

pour attaquer nos conditions 
d’existence.

Il faut mettre en commun 
toutes les informations qu’on 
voit passer dans chaque 
service, rendre publics les 
comptes des entreprises et 
ceux des familles bourgeoises 
qui les possèdent. Les travail-
leurs montreraient ainsi qu’il 
y a de quoi garantir tous les 
emplois tout en augmentant 
les salaires.

CONTRÔLE DES TRAVAILLEURS 
SUR LES ENTREPRISES

Hôpitaux, écoles, transports 
publics, etc., pas un service 
public n’a été épargné par les 
coupes budgétaires depuis 
des années. 

Des personnels soignants 
en sous-effectifs et surme-
nés, des enseignants ou des 
conducteurs de train non rem-
placés, du matériel vétuste : 
tout cela résulte d’économies 

que le gouvernement impose 
aux salariés du public comme 
à la population, tandis qu’il 
arrose les caisses des grandes 
firmes et des banques.

L’argent public doit aller 
aux services publics indis-
pensables à la population. 
Cela permettrait en outre de 
réduire le chômage et de sou-
lager le personnel débordé. 

L’ARGENT PUBLIC 
POUR LES SERVICES PUBLICS

Pour fuir la misère et la 
guerre et gagner l’Europe, les 
migrants ont dû franchir bien 
des obstacles, souvent au 
péril de leur vie. Arrivés en 
France, ils sont traqués par 
l’État, qui refuse d’organiser 
leur accueil dans des condi-
tions dignes et humaines. 

Continuellement délo-
gés de leurs abris de for-
tune, sans travail, ils sont 

en plus les boucs émissaires 
des Le Pen, Fillon et autres 
démagogues.

Heureusement, dans bien 
des villes, la solidarité s’est 
manifestée, et nombreux ont 
été ceux qui les ont accueillis 
et aidés avec humanité.

Accueillons les migrants 
comme des frères de classe 
afin de lutter ensemble pour 
changer la société.  

BIENVENUE AUX MIGRANTS ! 
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Le capitalisme concentre 
les richesses entre quelques 
mains : aujourd’hui, huit mil-
liardaires possèdent autant 
de richesses que la moitié de 
l’humanité.

La mainmise de la grande 
bourgeoisie sur les entre-
prises et l’économie lui per-
met d’accumuler des for-
tunes extravagantes qui se 

construisent sur l’exploi-
tation du travail humain et 
nourrissent la spéculation.

Seule l’expropriation du 
grand capital permettra aux 
travailleurs de contrôler 
l’économie et de la faire fonc-
tionner dans l’intérêt du plus 
grand nombre. C’est le com-
munisme que défend Natha-
lie Arthaud.

UNE CANDIDATE COMMUNISTE UN PARTI 
FIDÈLE AUX 
TRAVAILLEURS

Partout où les travailleurs 
sont victimes d’injustices, face 
à leur patron, à leur proprié-
taire ou à l’État, ils ont besoin 
de militants capables de 
dénoncer celles-ci et d’orga-
niser des ripostes collectives.

En se situant dans la tradi-
tion communiste révolution-
naire, ces militants pourront 
former un parti implanté 
parmi les travailleurs.

La campagne électorale est 
une étape dans la construc-
tion d’un tel parti. Rejoignez-
nous dans ce combat !

AUX JEUNES QUI REFUSENT  
LE CAPITALISME
Aux jeunes des classes popu-
laires, la société actuelle ne 
propose que des emplois pré-
caires et le chômage. Quand 
on est en lycée professionnel, 
même trouver un stage s’ap-
parente souvent au parcours 
du combattant. Sans parler 
des vexations ou des brutali-
tés de la police.

Quant aux jeunes plus favo-
risés, on ne leur parle que de 

carrière et de réussite indi-
viduelle, dans une société 
ravagée par les guerres et les 
inégalités.

Plutôt qu’accepter cela, les 
jeunes doivent lutter pour 
une autre société, sans classes 
sociales. Ils peuvent se forger 
des idées pour préparer les 
révoltes de demain, et bâtir 
un monde meilleur, mais pour 
toute l’humanité.

MEETINGS DE 
NATHALIE 
ARTHAUD
Nantes

Vendredi 7 avril  
à 20 h 30

Marseille

Samedi 8 avril  
à 16 heures

Lyon

Mercredi 12 avril  
à 20 heures

Lille
Mercredi 19 avril  
à 19 heures

SOUTIEN À LA CAMPAGNE 
DE NATHALIE ARTHAUD

Versez à la souscrip-
tion pour aider à financer 
la campagne de Nathalie 
Arthaud :

• Par chèque libellé à l’ordre  
de Caroline Dasini, manda-
taire financier de Natha-
lie Arthaud. Le reçu officiel 

ouvrant droit à une réduction 
d’impôt vous sera envoyé par 
La Poste.

• Auprès des militants de 
Lutte ouvrière ou par La 
Poste : LUTTE OUVRIÈRE - 
BP 20029 - 93501 PANTIN 
CEDEX.

RETROUVEZ NOTRE CAMPAGNE SUR INTERNET
www.nathalie-arthaud.info
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N o m b r e  d ’ é l e c t e u r s , 
écœurés par ces candidats 
qui une fois au pouvoir 
mènent la même politique 
au service de la bourgeoisie, 
pensent ne pas aller voter.

Mais s’abstenir, ou voter 
blanc, c’est laisser les mains 

libres à ces gens-là, c’est 
se taire au lieu de dire sa 
colère. Le premier tour per-
met pourtant de faire un vrai 
choix : voter pour Nathalie 
Arthaud, c’est dire haut et 
fort qu’on s’oppose à ce sys-
tème dominé par l’argent.

S’ABSTENIR ? 
CE SERAIT ACCEPTER !

NATHALIE ARTHAUD DANS LES MÉDIAS
(Attention, ces émissions 
peuvent être annulées ou 
décalées au dernier moment 
par les chaînes)
Jeudi 6/04 à 8 h 45 : Grande 
matinale de LCP – France Bleu
Vendredi 7/04 à 19 h et 
dimanche 9/04 à 16 h 30 :  
Radio Orient
Samedi 8/04 : On n’est pas 
couché – France 2
Lundi 10/04 à 8 h 15 :  
Radio Classique
19h10 : invitée de Laurence 
Ferrari sur C News
Mardi 11/04 :  
	 6 h 20 : France Inter
	 8 h 30 : France Info TV
	 18 h 30 : Public Sénat
Mercredi 12/04 : 
	 8 h 30 : BFMTV & RMC

	  20 h 30 : émission avec 
les 11 candidats sur Paris 
Première
Jeudi 13/04 à 20 h 20 : TF1
Vendredi 14/04 : 
	 7 h 45 : RTL
 	 8 h 40 : LCI 
	 13 h : Mouv’
Lundi 17/04 à 8 h 15 : 
Europe 1
 	 18 h 15 : France Info TV
Mardi 18/04 
	 7 h 40 : 4 Vérités - France 2 
	 19 h : C à vous – France 5
Mercredi 19/04 : 
	 7 h 50 : France Inter
Jeudi 20/04 : 
	 20 h 30 : Débat des 
candidats – France 2
Vendredi 21/04 : 
	 8 h : Public Sénat/Sud 
Radio

ET JEAN-PIERRE MERCIER :
Mercredi 19/4 à 7 h 50 : RFI Mercredi 19/4 à 20 h  :  

France Info TV & Radio

nathaliearthaud @n_arthaud


